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Dix questions pour connaître le métier
Entre les années 1980 et aujourd’hui, la police municipale est passée de 6 000 agents à environ 28 000 aujourd’hui. Cette augmentation est la conséquence, d’une part, de la révision générale des politiques publiques initiée en 2007 diminuant le nombre de fonctionnaires de police nationale et de gendarmerie et, d’autre part, les maires sont de plus en plus sollicités par les citoyens dans le domaine de la sécurité des biens et des personnes, notamment depuis le début des années 2010 en raison des attentats perpétrés sur le territoire. La conjugaison de ces états de fait a permis à la police municipale de trouver sa place dans le paysage de la sécurité publique.
Un policier municipal doit-il porter un uniforme ?
La tenue du policier municipal est réglementée depuis 2004, tout comme la sérigraphie des véhicules. Elle doit être portée ; il est impossible de travailler en civil.
Afin de différencier les tenues des agents de police municipale de celles portées par les policiers nationaux et les gendarmes, la tenue est à dominante bleu foncé avec des éléments bleu gitane.
Aucun élément ou insigne en lien avec une organisation syndicale, politique ou une appartenance religieuse ne doit apparaître sur la tenue.
Doit-il être armé ?
L’agent de police municipale peut disposer d’un armement dans l’exercice de ses fonctions après avoir suivi une formation. Le port d’arme est soumis à une autorisation préalable délivrée par le préfet du département dans lequel exerce l’agent.
En fonction des communes, l’agent peut disposer d’armes de différentes catégories :
catégorie B : certaines armes de poing, pistolets à impulsions électriques, générateurs d’aérosols incapacitants ou lacrymogène de plus de 100 ml, etc. ;
catégorie C : armes à feu d’épaule et armes de poing tirant un ou deux projectiles non métalliques ;
catégorie D : matraques type tonfa - ou bâton de défense -, matraques télescopiques, générateurs d’aérosols incapacitants ou lacrymogène de moins de 100 ml…
Quelles sont ses missions ?
Chaque maire définit les orientations de la politique locale de prévention et de sécurité en fonction du territoire et des problèmes rencontrés. Le cadre juridique des polices municipales permet diverses interprétations quant au positionnement de celles-ci. Ainsi, les missions ne sont pas toujours déclinées de façon identique d’un territoire à un autre ; il n’existe pas de modèle unique de police municipale. Cette capacité à s’adapter constitue une véritable particularité et une force face aux services de l’État dont l’organisation est figée et uniforme.
D’un point de vue général, les agents de police municipale ont vocation à être visibles sur le terrain et à être au plus près des habitants. Une présence maximale sur le terrain engendre une bonne connaissance de l’environnement et des habitants.
Arlette, îlotier de police municipale depuis 15 ans dans une zone sensible
Être policier municipal dans une zone urbaine présente un panel de possibilités intéressant.
D’abord au niveau horaires, on peut choisir d’incorporer la brigade du matin (5 h-13 h), celle d’après-midi (13 h-21 h), celle de nuit (21 h-5 h) ou un poste de quartier avec des plages horaires à couvrir de 8 h à 20 h.
On peut également appartenir à une brigade motocycliste, une brigade canine, voire équestre, ou bien encore pratiquer du VTT en poste de quartier.
Les missions d’un gardien de police municipale ? Bien sûr, le Code de la route, la surveillance et la protection des bâtiments communaux, des manifestations sportives et culturelles, la lutte contre la petite et moyenne délinquance, la police des étrangers, des marchés, des interventions dans des écoles…
À toutes ces prérogatives, en poste de quartier il faut des agents aimant particulièrement le contact, la communication. Car, pour créer son réseau de partenaires, il faudra faire sa place au sein de la population, des commerçants, des entreprises, des bailleurs sociaux, des établissements scolaires.
Il faut compter plusieurs années de présence dans le même secteur pour « faire partie du paysage », être connu et reconnu. C’est seulement dans ces conditions que le GPM pourra obtenir une multitude de renseignements qui lui permettra d’une part de collaborer avec d’autres services de l’État (police nationale, gendarmerie.) et d’autre part d’être « accepté » par la population (notamment dans les zones de sécurité prioritaire où le bleu marine n’est pas souvent le bienvenu), ce qui sera très souvent facilitant dans certaines interventions.
La richesse de ce métier est passionnante.

Cette proximité permet de créer des liens entre les citoyens et le policier municipal. Il est alors plus aisé d’agir par anticipation et de prévenir d’éventuelles difficultés.
Par ailleurs, le policier municipal dispose de pouvoirs de police administrative et de pouvoirs de police judiciaire. Il est chargé de veiller au respect du bon ordre, de la tranquillité, de la sécurité et de la salubrité publique. Les différentes compétences dont dispose le policier municipal sont encadrées par des textes.
Il ne dispose pas de pouvoir d’enquête. Il est tenu d’intervenir en flagrant délit : il doit appréhender les auteurs de crimes ou délits et les conduire devant l’officier de police judiciaire (OPJ) territorialement compétent.
Faut-il avoir des qualités spéciales ?
Le métier de GPM demande un très grand sens de l’observation, une bonne mémoire (des noms, des visages, des lieux…), une tenue exemplaire (vestimentaire, verbale et gestuelle), une bonne élocution, des facilités rédactionnelles, le goût du travail en équipe et une bonne dose de discernement afin d’adapter le répressif et le préventif.
Est-ce qu’il agit avec d’autres partenaires ?
Le policier municipal est l’un des acteurs de la coproduction de sécurité. Il n’agit pas seul sur le territoire communal et dispose de nombreux partenaires.
La police nationale/la gendarmerie nationale
La police nationale, créée en 1966, est composée d’environ 155 000 agents et agit en milieu urbain ou périurbain.
La gendarmerie nationale, bien qu’étant une force militaire, est rattachée au ministère de l’Intérieur. Les premières brigades de gendarmerie datent de 1790. Elle est composée d’environ 140 000 personnels qui agissent dans les zones rurales ou périurbaines. L’action de ces deux forces étatiques est plutôt orientée vers les missions de police judiciaire.
Dominique, policier municipal isolé, en zone rurale depuis 8 ans
Après avoir travaillé plusieurs années en zone urbaine, j’ai souhaité travailler en zone rurale.
Les prérogatives du policier municipal restent identiques mais il faut maîtriser beaucoup plus de domaines particuliers : police funéraire, police de l’environnement, Code de la route, police de l’urbanisme, police de la publicité, police des foires et marchés… Dans les grandes communes, il y a des brigades ou des services spécialisés pour les traiter.
Je suis en lien direct et quotidien avec le maire et le directeur général des services. Lorsqu’un problème se pose, nous travaillons ensemble pour le résoudre. Il n’y a ni intermédiaire ni perte de temps.
Le contact avec la population est, lui aussi, différent : je connais tout le monde et tout le monde me connaît. J’ai une vraie relation de proximité avec les habitants et plus particulièrement avec les jeunes. Par contre, en cas de difficulté je ne peux compter que sur moi-même : la gendarmerie peut mettre jusqu’à 15 minutes pour arriver. Pour cette raison, je ne travaille pas la nuit.
Le métier de policier municipal en zone rurale nécessite de solides connaissances réglementaires, une bonne mémoire, des qualités d’écoute. Il faut aussi être en mesure d’aider les gens, de les orienter vers les bons interlocuteurs et il faut faire preuve de beaucoup de discernement.

Les sapeurs pompiers
Ils ont pour mission de porter assistance aux victimes, de lutter contre les incendies, d’intervenir sur tout type d’accident. Pour ces raisons, le policier municipal est très souvent amené à travailler avec eux.
Chaque collectivité est reliée à un centre de secours.
Les services techniques de la collectivité, du conseil départemental et de l’État
Des contacts avec ces services permettent de résoudre des difficultés relatives à la mise en conformité de la signalisation, de signaler des zones dangereuses… Ils peuvent également apporter une aide dans le domaine de la sécurité routière (permis piétons, sensibilisation aux dangers de la route.).
Les services liés au cadre de vie
Il peut s’agir des bailleurs sociaux, des sociétés de transports de personnes, des services de l’aménagement urbain. En fonction des problématiques locales, il peut être nécessaire de connaître les personnes ressources.
Les services liés à la jeunesse
Au cours de ses missions, le policier municipal est amené à côtoyer de nombreux jeunes. Le partenariat est particulièrement important dans le domaine de la protection de l’enfance.
Les autres services
Il peut s’agir de services tels que ceux liés à la prévention des risques naturels ou technologiques, des associations spécialisées (aide aux victimes, lutte contre les addictions, lutte contre les violences intrafamiliales…), l’Éducation nationale, le CCAS…
De quelle catégorie relève un gardien de police municipale ?
Les fonctionnaires sont répartis en trois catégories : A, B, C en fonction du niveau de diplôme exigé pour le recrutement par concours externe et en fonction du niveau hiérarchique. Le gardien-brigadier de police municipale est un fonctionnaire appartenant à la catégorie C (comme 76 % des emplois des collectivités territoriales).
Quelle formation doit-il suivre ?
Depuis quelques années, les polices municipales se sont professionnalisées. La formation des agents comprend des formations initiales obligatoires et des formations continues obligatoires. La titularisation d’un agent puis l’exercice de ses missions sont conditionnés à la participation à l’ensemble de ces formations : formation initiale : 120 jours dont 76 jours d’enseignements théoriques et 44 jours de stages pratiques ; formation continue obligatoire : 10 jours minimum tous les 5 ans ; formation préalable à l’armement : 2,5 à 15 jours en fonction de la dotation en armement de l’agent ; formation continue obligatoire d’entraînement au maniement des armes : 2 séances par an minimum.
Important
Il est à noter que pour les fonctionnaires d’un corps des services actifs de la police nationale détachés ou directement intégrés en tant que gardien-brigadier de police municipale et pour les militaires de la gendarmerie nationale détachés, la durée de formation est désormais réduite.

Comment se fait le recrutement ?
Le recrutement en tant que gardien-brigadier de police municipale est possible après avoir satisfait à un concours externe ou interne suivi d’une inscription sur une liste d’aptitude. Il appartient au lauréat de postuler un emploi correspondant au concours. Il est également possible d’être recruté par le biais du détachement. En effet, tout fonctionnaire appartenant à un cadre d’emplois, corps ou emploi de catégorie C à niveau équivalent a la possibilité d’être détaché dans le cadre d’emplois des agents de la police municipale. Ce détachement est soumis à l’obtention de l’agrément du procureur de la République et du préfet de département.
Comment se déroule la carrière ?
Il existe trois possibilités pour l’évolution de carrière :
l’avancement d’échelon : il s’agit du passage d’un échelon au suivant selon une durée définie par les grilles indiciaires relatives à chacun des grades ;
l’avancement de grade : les gardiens de police municipale qui disposent d’au moins 4 ans de services effectifs prennent l’appellation de gardiens-brigadiers. Les gardiens-brigadiers ayant atteint le 6e échelon de ce grade et justifiant d’au moins 4 ans de services effectifs dans le grade de gardien-brigadier de police municipale ont la possibilité d’être nommés au grade de brigadier-chef principal s’ils sont à jour de leur formation continue obligatoire (10 jours minimum par période de 5 ans) ;
la promotion interne : les policiers appartenant au cadre d’emplois des agents de police municipale (catégorie C) ont la possibilité d’accéder au cadre d’emplois des chefs de service de police municipale (catégorie B) par le biais de la promotion au choix après 10 années au moins passées au grade de brigadier-chef principal ou par le biais du concours interne ou de l’examen professionnel.
Quelle est la rémunération ?
La rémunération des agents de police municipale est basée sur le système indiciaire au même titre que tout fonctionnaire.
	Au 1er février 2025

	Fonction
	Échelon
	Montant brut
	Indice brut/indice majoré

	Gardien-brigadier de police municipale
	1er
	1 806,66 €
	368/397

	Gardien-brigadier de police municipale
	12e
	2 092,18 €
	486/425

	Brigadier-chef principal de police municipale
	1er
	1 836,20 €
	390/373

	Brigadier-chef principal de police municipale
	10e
	2 500,77 €
	597/508



À cette rémunération il peut être ajouté une indemnité spéciale de fonction et d’engagement. Celle-ci comprend une part fixe définie par l’organe délibérant de la collectivité pouvant s’élever jusqu’à 30 % du montant du traitement soumis à retenue pour pension et d’une part variable appréciée individuellement au regard de la manière de servir et de l’engagement professionnel selon des critères définis par l’organe délibérant et pouvant s’élever à 5 000 euros annuels maximum. Il peut également être ajouté la nouvelle bonification indemnitaire (NBI), une indemnité horaire pour travaux supplémentaires (IHTS), une indemnité de résidence (variable suivant les zones), le supplément familial de traitement…

Faites le point !
Vous avez pris connaissance des modalités qui encadrent le concours et le métier de gardien-brigadier de police municipale, de l’emploi public territorial et des échéances calendaires à respecter pour mettre toutes les chances de votre côté. Et si vous faisiez le bilan ?
Exercice 1S’inscrire au concours et connaître les épreuves
1. Quelle instance organise la plupart des concours de la fonction publique territoriale ?
❏ A. Le ministère de l’Intérieur
❏ B. Le CNFPT
❏ C. Les centres départementaux de gestion de la fonction publique territoriale
2. Le concours de gardien-brigadier de police municipale est habituellement organisé :
❏ A. tous les ans
❏ B. tous les 2 ans
❏ C. tous les 5 ans
3. Dois-je posséder un diplôme pour concourir ?
❏ A. Non, c’est inutile. C’est un concours ouvert à tous
❏ B. BEP, CAP, diplôme national du brevet ou équivalences sont acceptés au concours externe
❏ C. Il faut le baccalauréat et il n’y a aucune dispense
4. Quelles sont les épreuves ?
❏ A. Une à deux épreuves écrites, puis deux épreuves sportives et un entretien sur les motivations et les institutions publiques
❏ B. Une épreuve écrite en français et une épreuve en mathématiques
❏ C. Une épreuve écrite, puis une épreuve sportive et un entretien sur les motivations
Exercice 2Connaître le métier de gardien-brigadier
1. Comment définiriez-vous le rôle du gardien-brigadier de police municipale ?
❏ A. Il a avant tout un rôle répressif
❏ B. Il a à la fois un rôle de prévention et de contrôle de la sécurité
❏ C. Il a surtout un rôle d’éducateur dans les quartiers sensibles
2. Que signifie l’acronyme « FIA » ?
❏ A. Formation d’intégration pour l’accès au métier de gardien de police municipale
❏ B. Formation initiale d’accès à la fonction publique territoriale
❏ C. Formation initiale d’application de gardien de police municipale
3. L’autorité hiérarchique du gardien de police municipale est :
❏ A. le maire
❏ B. le préfet
❏ C. le ministre de l’Intérieur
4. Quand vous exercerez votre métier, serez-vous armé ?
❏ A. Cela dépendra de votre collectivité
❏ B. Oui, c’est nécessaire pour le maintien de l’ordre public
❏ C. Jamais
Exercice 3S’informer sur l’emploi dans la fonction publique territoriale
1. La fonction publique territoriale compte environ :
❏ A. 1,21 million d’agents
❏ B. 1,94 million d’agents
❏ C. 2,54 millions d’agents
2. Peut-on rentrer sans concours dans la fonction publique territoriale ?
❏ A. Jamais
❏ B. Toujours, si vous visez les premiers grades des cadres d’emplois
❏ C. Dans certains cadres d’emplois de certaines filières
3. Vous avez passé un entretien positif pour travailler dans une autre ville.
❏ A. Vous exercez votre droit à mutation
❏ B. C’est inutile, vous ne pouvez pas changer de ville après nomination
❏ C. Vous allez perdre votre ancienneté
4. J’évoluerai, grâce à mon expérience, vers le grade de brigadier-chef principal :
❏ A. non, je ne peux évoluer que par concours
❏ B. si j’écris au maire
❏ C. après 4 ans de services effectifs dans le grade de gardien-brigadier et sous conditions
Exercice 4Définir son projet professionnel
1. Quel est le champ d’application de vos futures missions ?
❏ A. Je devrai exercer en respectant le code de déontologie
❏ B. Le même que celui de la police nationale
❏ C. Les contraventions pour stationnement irrégulier
2. Professionnellement, je me projette sur :
❏ A. 1 an
❏ B. 2 ans
❏ C. au moins 5 ans
3. Face à un administré qui exprime avec véhémence son mécontentement :
❏ A. je lui dis fermement de se calmer
❏ B. j’appelle mon supérieur hiérarchique direct
❏ C. je l’écoute, je lui rappelle le cadre légal et je verbalise si nécessaire
4. En poste, quelle forme de coopération communale peut influer sur le cadre de vos missions ?
❏ A. La territorialité
❏ B. L’intercommunalité
❏ C. La mutualité
Exercice 5Se préparer au concours à l’aide d’un planning
1. J’ai Internet, donc c’est inutile de chercher d’autres supports de formation.
❏ A. C’est tout à fait suffisant, en effet
❏ B. C’est une totale erreur d’orientation
❏ C. Il est également opportun de travailler sur des ressources documentaires de fond et sur les annales
2. Je compte me préparer :
❏ A. un mois avant les épreuves écrites, c’est suffisant
❏ B. 5 à 8 mois avant l’ensemble des épreuves, en étant régulier et en gardant une marge de manœuvre
❏ C. pas la peine, je rédige déjà des rapports…
3. Aux épreuves d’admissibilité du concours externe, je devrai :
❏ A. analyser un cas pratique et faire une dictée
❏ B. expliquer ma compréhension d’un texte d’actualité et rédiger un rapport
❏ C. répondre à un questionnaire à choix multiple
4. Aux épreuves d’admission, je devrai :
❏ A. convaincre de mon potentiel physique
❏ B. convaincre par mon charisme
❏ C. convaincre de mes connaissances en droit public et de l’adéquation de mon profil pour le métier
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Entraînement guidé
	Épreuve de rapport
	 
	Coefficient 3

	Durée : 1 h 30



Le sujet
Le sujet
La ville de Larsin-sur-Seine (50 000 habitants) organise comme tous les ans au mois de juillet une course cycliste de niveau régional, La Pédale estivale, rassemblant outre 200 participants une foule de 10 000 spectateurs.
Vous êtes Pierre KIROULE, gardien de police municipale, nouvellement affecté dans cette commune, et constituez une patrouille de surveillance pédestre en compagnie de votre collègue Paul LISSIER. Nous sommes le 22 juillet 2025.
Alors que vous tentez de vous frayer un chemin parmi les spectateurs en liesse, vous notez la présence d’un individu qui s’intéresse davantage aux sacs à main des dames qu’aux prestations sportives des coureurs.
Soudain, après avoir jeté un coup d’œil autour de lui, il bouscule légèrement une jeune femme tout en s’excusant et plonge discrètement sa main dans son cabas pour en retirer un porte-­monnaie de cuir noir qu’il glisse immédiatement sous sa veste. Il est 14 h 10.
Immédiatement, vous vous lancez tous deux à sa poursuite dans les rues de la ville et parvenez à grand-peine à l’interpeller à 14 h 20 à l’angle des rues Jacques Padchance et Roland-Guigne. Dans l’action, il laisse tomber à terre le porte-monnaie dérobé, un tournevis de couleur rouge et une carte d’identité.
Au vu de cette dernière qui reproduit sa photographie, le mis en cause se nommerait Daniel BALLOT, né le 29 mars 1996 à Nice et demeurant 33, rue de Lampertheim à Strasbourg.
À l’intérieur du porte-monnaie, une carte bleue porte le nom de Nathalie WINTER.
En vous aidant de la documentation jointe, vous rédigez le rapport d’intervention dans lequel vous relaterez entre autres vos diligences, vos initiatives et la destination du mis en cause.

 
Code de procédure pénale (extraits)
ARTICLE 21 DU CODE DE PROCÉDURE PÉNALE
Sont agents de police judiciaire adjoints :
1) les fonctionnaires des services actifs de police nationale ne remplissant pas les conditions prévues par l’article 20 ;
1 bis) les volontaires servant en qualité de militaire dans la gendarmerie ;
1 ter) les adjoints de sécurité mentionnés à l’article 36 de la loi n° 95-73 du 21 janvier 1995 d’orientation et de programmation relative à la sécurité ;
1 quater) les agents de surveillance de Paris ;
2) les agents de police municipale. Ils ont pour mission : de seconder, dans l’exercice de leurs fonctions, les officiers de police judiciaire ; de rendre compte à leurs chefs hiérarchiques de tous crimes, délits ou contraventions dont ils ont connaissance ; de constater, en se conformant aux ordres de leurs chefs, les infractions à la loi pénale et de recueillir tous les renseignements en vue de découvrir les auteurs de ces infractions, le tout dans le cadre et dans les formes prévues par les lois organiques ou spéciales qui leur sont propres ; de constater par procès-verbal les contraventions aux dispositions du code de la route dont la liste est fixée par décret en Conseil d’État.
Lorsqu’ils constatent une infraction par procès-verbal, les agents de police judiciaire adjoints peuvent recueillir les éventuelles observations du contrevenant.
ARTICLE 21-2 DU CODE DE PROCÉDURE PÉNALE
Sans préjudice de l’obligation de rendre compte au maire qu’ils tiennent de l’article 21, les agents de police municipale rendent compte immédiatement à tout officier de police judiciaire de la police nationale ou de la gendarmerie nationale territorialement compétent de tous crimes, délits ou contraventions dont ils ont connaissance.
Ils adressent sans délai leurs rapports et procès-verbaux simultanément au maire et, par l’intermédiaire des officiers de police judiciaire mentionnés à l’alinéa précédent, au procureur de la République.
ARTICLE 73 DU CODE DE PROCÉDURE PÉNALE
Dans les cas de crime flagrant ou de délit flagrant puni d’une peine d’emprisonnement, toute personne a qualité pour en appréhender l’auteur et le conduire devant l’officier de police judiciaire le plus proche.
ARTICLE D15 DU CODE DE PROCÉDURE PÉNALE
Les agents de police judiciaire énumérés à l’article 21 rendent compte de tous crimes, délits ou contraventions dont ils ont connaissance sous forme de rapports adressés à leurs chefs hiérarchiques. Ces derniers, qui ont la qualité d’officiers de police judiciaire, informent sans délai le procureur de la République en lui transmettant notamment les rapports de ces agents de police judiciaire, en application de l’article 19.

 
Article L. 2212-2 du code général des collectivités territoriales
La police municipale a pour objet d’assurer le bon ordre, la sûreté, la sécurité et la salubrité publiques. Elle comprend notamment :
1) (…)
2) (…)
3) le maintien du bon ordre dans les endroits où il se fait de grands rassemblements d’hommes, tels que les foires, marchés, réjouissances et cérémonies publiques, spectacles, jeux, cafés, églises et autres lieux publics.

 
Code pénal (extraits)
Article 311-1 du code pénal
Le vol est la soustraction frauduleuse de la chose d’autrui.
Article 311-3 du code pénal
Le vol est puni de trois ans d’emprisonnement et de 45 000 euros d’amende.

 
Note de Monsieur le maire
Larsin-sur-Seine, le 18 juillet 2025
Note à l’attention du brigadier-chef Gérard Mansoif,
chef de la police municipale.
Le 22 juillet prochain se déroulera comme tous les ans la course cycliste La Pédale estivale qui attirera probablement plus de 10 000 spectateurs. À cette occasion et afin d’assurer aux Larsinnois une sécurité optimale, je vous demande, en complémentarité des effectifs du commissaire de police BAUDET, de multiplier les patrouilles à pied plus particulièrement au centre-ville et ce afin de lutter plus efficacement contre les vols.
Vous voudrez bien me tenir informé des résultats de votre action. Je sais pouvoir compter sur vous.
Le maire, Éric Kéraque

Le corrigé
Le timbre en haut à gauche identifie le département et la commune d’assermentation de l’agent.
La date est celle des faits.
Département de la Seine
Ville de Larsin-sur-Seine
Le 22 juillet 2025
Service de police municipale
N° 45/2025
RAPPORT D’INTERVENTION (OU D’INFRACTION OU D’INTERPELLATION)
Ici, il s’agit d’un rapport d’intervention de nature judiciaire : interpellation d’un individu en flagrant délit.
Le gardien de police municipale
Agent de police judiciaire adjoint
Le rédacteur est unique, l’assistant sera mentionné dans le corps du rapport.
à
Monsieur le procureur de la République,
Monsieur le maire
Sous couvert de la voie hiérarchique
Le maire, en qualité de supérieur hiérarchique, est le destinataire naturel du rapport… qui transitera au préalable par le chef de service.
Le procureur de la République est destinataire du rapport par l’intermédiaire de l’officier de police judiciaire compétent
Objet : Interpellation en flagrant délit d’un voleur de porte-monnaie
L’objet doit résumer les faits en une phrase courte et pertinente.
Ref. : La note écrite de monsieur le maire en date du 18 juillet 2025
La « référence » renvoie aux instructions du maire.
P J. :
le porte-monnaie dérobé appartenant à Mme WINTER ;
une carte d’identité au nom de Daniel BALLOT ;
un tournevis de couleur rouge.
Les objets appréhendés lors de l’interpellation doivent être consignés en « pièce jointe ». Ils seront remis à l’OPJ avec l’auteur des faits.
En fonction dans la commune de Larsin-sur-Seine, dûment agréé et assermenté, conformément aux ordres reçus et aux dispositions du code de procédure pénale, j’ai l’honneur de vous informer des faits suivants : (…) »
Cette phrase est un rituel : elle initie chaque rapport et rappelle l’obligation de compte rendu imposée aux agents.
Ce jour, à 14 h 10, conformément aux instructions reçues, en compagnie de mon collègue Paul Lissier, tous deux équipés de notre uniforme, de notre pistolet semi-automatique et de notre gilet pare-balles, munis chacun d’une caméra-piéton, de nos menottes, de notre radio et d’un gilet de haute visibilité, nous sommes de mission de surveillance pédestre dans le cadre des festivités liées à la course cycliste La Pédale estivale. J’aperçois, à hauteur du numéro 4 de la rue Kléber près du kiosque à journaux, un individu qui semble s’intéresser aux sacs à main des femmes présentes dans le public.
Soudain, après avoir jeté un regard à droite puis à gauche, il bouscule une jeune spectatrice tout en plongeant sa main dans son cabas pour en extraire discrètement un porte-monnaie de couleur noire qu’il glisse immédiatement sous sa veste.
Discrètement, j’informe par radio notre poste central de nos constatations et sollicite l’assistance d’un équipage de la police nationale.
L’information du poste central est capitale, surtout lorsque des renforts sont nécessaires.
Vu les articles 21 et 53 du code de procédure pénale, après avoir demandé à la victime indemne de se rendre au commissariat de police, nous nous lançons à travers la foule à la poursuite du voleur qui, repérant notre présence, prend immédiatement la fuite.
La mention de ces deux articles est indispensable car elle justifie l’action des agents. L’article 73 du CPP leur donne un pouvoir de coercition : l’interpellation avec la force. L’article 53 du CPP donne le cadre de l’action : le flagrant délit. Et l’article 73 du CPP leur donne un pouvoir de coercition à tout citoyen (dont le policier municipal ou le garde champêtre) agissant en flagrant délit : interpeller avec la force et remettre le mis en cause à l’officier de police judiciaire.
Arrivés à l’angle des rues Jacques-Padchance et Roland-Guigne, nous parvenons à interpeller l’individu qui est particulièrement excité et tente à plusieurs reprises de nous porter des coups au visage et de prendre la fuite. Vu l’article 803 (à mentionner) du code de procédure pénale, je décide de le menotter et, tandis que mon collègue le maintient au sol, je procède sur sa personne à une palpation de sécurité afin de préserver notre sécurité et celle des nombreux passants. Il est 14 h 20.
Les circonstances de l’interpellation doivent être claires et précises car, à défaut, elles peuvent être sujettes à contestation devant les tribunaux. La mention de l’heure marque le début de la garde à vue décidée par l’OPJ.
Dans l’action, je constate que s’échappent de l’intérieur de sa veste et tombent au sol un porte-monnaie de couleur noire avec une carte bleue au nom de Nathalie Winter, une carte d’identité ainsi qu’un tournevis de couleur rouge, objets que j’appréhende et que je place dans un sac en plastique avec précaution aux fins de remise ultérieure à l’officier de police judiciaire.
Ces objets seront mentionnés dans la rubrique « pièces jointes » de l’en-tête.
À 14 h 25, j’informe notre station directrice des résultats de notre course-poursuite et lui demande de prévenir le chef de poste du commissariat de police que la victime risque de s’y présenter.
Les candidats mentionneront les heures des principaux événements. Ils les inventeront au besoin en respectant une certaine logique dans l’enchaînement des faits.
Dans le même temps, tandis que le mis en cause est mis en sécurité par mon collègue dans les locaux de la boulangerie Au BonPain, j’entre en communication téléphonique avec le capitaine de police Philippe BILGER, officier de police judiciaire de permanence auquel je rends compte des faits ainsi que de l’identité du mis en cause au vu de la carte d’identité tombée au sol. Il nous donne pour instruction de lui présenter l’individu dans les plus brefs délais.
Le compte rendu à l’OPJ est obligatoire et doit être mentionné à l’issue de l’interpellation. L’agent reste soumis aux instructions de l’OPJ de la police ou de la gendarmerie nationale.
Ce dernier est avisé que l’infraction qui lui est reprochée est susceptible d’être qualifiée de vol puni de trois ans d’emprisonnement et de 45 000 euros d’amende, au vu des articles 311-1 et 311-3 du code pénal.
Le candidat indiquera le texte du code pénal visant l’infraction reprochée.
Conformément à l’article D15 du code de procédure pénale, j’informe téléphoniquement de mes initiatives notre chef de service ainsi que Monsieur le maire.
Le compte rendu à la hiérarchie est également nécessaire.
À 14 h 40, arrive sur les lieux un fourgon de la police nationale à bord duquel nous nous rendons jusqu’au commissariat de police. À 14 h 50, nous remettons au capitaine BILGER le voleur ainsi que les objets appréhendés cités en pièces jointes. À 15 h 10, nous regagnons notre service afin de rédiger le présent.
La remise de l’individu à l’OPJ matérialise la fin de l’intervention.
Mis en cause : Daniel BALLOT, né le 29 mars 1996 à Nice et demeurant au 33 rue de Lampertheim à Strasbourg (67).
Victime : Nathalie WINTER (autres précisions ignorées).
Pierre KIROULE
(Attention, sur la copie d’examen, aucune signature ! Ce serait une cause de nullité de votre devoir).
Transmis
Le candidat reportera les éléments d’identité dont il dispose dans l’énoncé. Si un témoin existe, il sera également mentionné. L’identité de l’agent est une mention indispensable. 
Transmis sous le couvert du brigadier-chef principal Gérard MANSOIF, conformément à l’article 21-2 du CPP, à :
Monsieur le maire
Monsieur le procureur de la République par l’intermédiaire de Monsieur le commissaire de police, chef de la circonscription de Larsin-sur-Seine, officier de police judiciaire.
Copie aux archives du service.
Ne pas oublier la double transmission maire-OPJ. Certains jurys ôtent des points en cas d’oubli.


Sujet corrigé
	Épreuve de rédaction d’un rapport
Concours externe de gardien-brigadier
de police municipale, 2024
	 
	Coefficient : 3

	Durée : 1 h 30



Le sujet
Rédaction d’un rapport établi à partir d’un dossier relatif à un événement survenu dans un lieu public. Cette épreuve a pour objet de vérifier la capacité du candidat à rédiger un rapport circonstancié à partir dudit évènement.
Sujet
Vous êtes le gardien-brigadier de Police Municipale Charlie DELTA (matricule 111) en poste au sein de la police municipale de la commune de SECURIVILLE, 10 000 habitants (Département X-Ray). Vous disposez d’un double agrément du préfet et du procureur de la République et vous êtes assermenté.
Vous êtes vêtu de votre uniforme et équipé dans l’exercice de vos missions d’une caméra piéton, d’un pistolet semi-automatique, d’un pistolet à impulsion électrique, d’un bâton télescopique, d’une paire de menottes et des moyens d’interopérabilité radio et des équipements individuels de protection comme le gilet de haute visibilité et le gilet pare-balles.
Vous êtes également doté d’une tablette permettant la consultation du système d’immatriculation des véhicules et du fichier national des permis de conduire, ainsi que d’un terminal de verbalisation électronique.
Dans le cadre de vos missions de proximité dans le secteur de la gare de votre commune, vous êtes en patrouille pédestre avec vos collègues Roméo SIERRA (matricule 222) et Victor LIMA (matricule 333) qui portent tous deux le même équipement que vous.
Ce jour 14 mai 2024 à 14 h 30 vous êtes requis par l’opérateur de votre Centre de Supervision Urbain (CSU), qui constate, à l’aide de la caméra de vidéoprotection « GARE », un individu qui brise la vitre d’un véhicule en stationnement au 102 boulevard Du Tilleul à SECURIVILLE, avant d’ouvrir la porte et de s’introduire à l’intérieur. Le mis en cause est un homme âgé d’une vingtaine d’années, il mesure environ 1,75 m et est vêtu d’un bas de jogging bleu foncé, d’un manteau en cuir marron et porte une casquette de couleur rouge. Le véhicule est un véhicule léger de marque VOITURE, de couleur noire et immatriculé AB-123-CD.


Simulation orale 1
	Exposé d’un candidat
Concours externe
	 
	Durée : 20 minutes



L’exposé du candidat
Madame (Mesdames), Monsieur (Messieurs), bonjour,
Je m’appelle Adrien Blanchard, je suis âgé de 23 ans, célibataire et sans enfant.
Concernant mon cursus scolaire, je suis titulaire d’un baccalauréat scientifique et j’ai effectué à l’Université de Strasbourg une première année de droit que j’ai validée.
Mais j’ai éprouvé rapidement l’envie d’espaces et je suis parti à l’étranger durant une année. En Australie, je travaillais dans une ferme et j’étais logé en contrepartie de mon labeur. J’ai pu ainsi pratiquer l’anglais que je parle couramment à présent.
De retour en France, j’ai pratiqué quelques petits boulots en particulier dans la restauration, puis je me suis inscrit de nouveau en université pour terminer mon DEUG. J’ai beaucoup travaillé pour l’obtenir. J’ai pu aussi compter sur un groupe d’amis qui m’ont aidé à garder une motivation intacte. Le soir, je participais à la collecte d’aliments pour le compte d’une association humanitaire. J’y ai fait des rencontres extraordinaires qui m’ont permis de relativiser ma situation personnelle.
Le domaine de la sécurité n’a toujours attiré : je me souviens des histoires que racontait mon grand-père qui avait mené une carrière de gendarme.
J’ai eu la chance de rencontrer un ami de mon père, policier municipal, qui a pris du temps pour me parler de son métier et m’expliquer son parcours professionnel. J’ai pu lui poser toutes les questions que je souhaitais et je l’ai revu quelques mois plus tard. Il m’a donné envie de passer le concours, ce que j’ai fait. Malheureusement, je n’étais pas assez préparé et j’ai échoué la première fois. Je me suis dit que je ne devais pas abandonner, alors j’ai décidé d’acheter le livre de préparation aux éditions Foucher et de travailler cette fois-ci non pour essayer mais pour réussir. Sur les conseils d’un ami, sportif de haut niveau, j’ai établi un programme d’entraînement physique et je me suis astreint plusieurs mois durant à surveiller mon alimentation.
Je me suis beaucoup investi, j’ai lu, je suis allé à la rencontre de policiers municipaux de ma ville pour visiter leurs locaux et échanger avec eux.
J’ai eu alors la conviction que c’était le métier que je souhaitais faire.
Pourquoi policier municipal ? La proximité avec les habitants, l’envie d’être utile dans une commune mais aussi la volonté de faire respecter les règles essentielles de vie en communauté. Pour cela, je suis conscient qu’il faut développer des qualités d’écoute mais aussi de fermeté.
Je pratique les arts martiaux et en particulier le judo, depuis 12 ans. Je suis ceinture noire. Ce sport m’a beaucoup aidé à canaliser mon énergie.
Mon parcours jusqu’à présent démontre ma curiosité, mon altruisme, ma pugnacité et mon sens des relations humaines.
J’espère pouvoir mettre toutes ces qualités au service d’une collectivité locale au sein d’une police municipale.
Je suis à votre disposition pour répondre à vos questions.
L’entretien avec le jury
Jury : Que retenez-vous de cette année passée en Australie ? En quoi vous a-t-elle aidé à développer votre personnalité ?
Candidat : En arrivant dans ce pays, je ne connaissais personne. J’avais juste une adresse sur un bout de papier que m’avait donnée le père d’un ami qui y avait séjourné ainsi qu’un contact sur Facebook. J’ai su me débrouiller seul. J’ai appris l’autonomie mais également le travail d’équipe car, sur place, les travaux de la ferme exigeaient de la complémentarité.
Jury : Avez-vous déjà vécu une situation de violence ?
Candidat : Oui, à plusieurs reprises. Une première fois, j’étais victime. Je rentrais chez moi tard après une soirée passée chez des amis et sur le chemin, un groupe de jeunes de mon âge s’en est pris à moi après m’avoir demandé une cigarette. Ils étaient alcoolisés et m’ont secoué. En discutant, j’ai réussi à faire baisser la pression. J’ai réussi à les quitter sans prendre de coups. Je me suis dit en arrivant chez moi que j’avais bien fait de ne pas montrer ma peur et de maintenir le lien avec eux sans m’énerver.
La seconde fois, je suis intervenu dans le métro parisien car une jeune femme d’origine étrangère se faisait insulter par un homme âgé qui lui reprochait ses choix vestimentaires. Je me suis interposé entre elle et lui et la jeune femme a quitté la rame à l’arrêt suivant. Je n’ai pas réfléchi, c’était instinctif pour moi. Maintenant que j’y repense, je me dis que j’ai bien agi.
Jury : Quelle différence faites-vous entre un policier municipal et un policier national ?
Candidat : Ils sont tous les deux des agents d’autorité, mais le premier dépend du maire et le second du ministre de l’Intérieur. Ils n’ont pas les mêmes pouvoirs : le policier national est agent de police judiciaire ou OPJ, le policier municipal, lui, est agent de police judiciaire adjoint. Mais tous les deux contribuent à la sécurité des citoyens en coordonnant leur action sur le terrain.
Jury : Si vous réussissez le concours de gardien-brigadier de police municipale, ce que nous vous souhaitons bien sûr, comment envisagez-vous votre avenir ?
Candidat : Si je réussis, je serai vraiment fier de moi, car tous mes efforts auront porté leurs fruits. Mon objectif premier est d’acquérir de l’expérience au contact des collègues plus anciens et de ma pratique de terrain. Puis, je chercherai toujours à progresser en interne, en changeant au besoin de collectivité pour découvrir d’autres types de missions et un autre environnement de travail.
L’avis du jury
Cette présentation doit permettre d’exposer votre parcours scolaire et vos motivations pour réussir le concours. Le jury ne recherche pas un profil en particulier : il souhaite avant tout comprendre la logique de votre parcours. Il vous appartient de mettre en exergue tout ce qui fait votre personnalité, vos particularités. Les examinateurs sont prêts à entendre vos réussites et ils souhaiteront aussi savoir de quelle manière vous avez su rebondir après des échecs personnels ou professionnels. Soyez donc sincère et authentique.
Valorisez vos expériences au mieux : par exemple, dans l’exposé ci-dessus, le séjour en Australie est l’occasion de mettre en avant votre sens de l’initiative, votre curiosité et votre capacité d’adaptation.
De même, la situation de violence surmontée permet de démontrer votre capacité à gérer un stress intense.
Parler de soi n’est pas toujours aisé alors entraînez-vous à trouver le ton juste.
Pour ce qui concerne les questions que le jury vous posera : la manière dont vous vous exprimerez comptera tout autant que la justesse du contenu.
Voici donc quelques conseils :
ralentissez le débit de la voix si vous avez tendance à vous exprimer rapidement ;
laissez un silence entre la question et le début de votre réponse ;
n’interrompez pas le jury, cela pourrait être mal interprété ;
montrez-vous prêt au débat sans donner de signes d’impatience ;
et surtout souriez !
[image: Image sans description.]

Fiche 6
Le policier municipal : cadre d’action
L’article L 2212-1 du Code général des collectivités territoriales énonce que le maire est chargé de la police municipale et l’article L 2212-2 de ce même code prévoit l’étendue du domaine d’intervention du maire.
Depuis la loi du 15 avril 1999, les policiers municipaux constatent par procès-verbaux les infractions aux arrêtés de police du maire ainsi que la plupart des infractions au Code de la route.
Les policiers municipaux doivent donc posséder des connaissances approfondies dans de nombreux domaines ainsi qu’en matière de procédure.

Les compétences de la police municipale en matière de police administrative
Le Code de la sécurité intérieure, composé de cinq livres, consacre le livre V aux polices municipales.
 
Article L 511-1 alinéa 1
« Sans préjudice de la compétence générale de la police nationale et de la gendarmerie nationale, les agents de police municipale exécutent, dans la limite de leurs attributions et sous son autorité, les tâches relevant de la compétence du maire que celui-ci leur confie en matière de prévention et de surveillance du bon ordre, de la tranquillité, de la sécurité et de la salubrité publique. »

Le champ d’application de la police d’ordre administrative est donc très large :
en matière de bon ordre, il peut s’agir d’intervenir dans les domaines de l’hygiène, de la moralité, de la circulation… ;
en matière de tranquillité publique, le maire doit prendre toutes les mesures nécessaires afin que le repos des administrés ne soit pas troublé, il doit réglementer les manifestations… ;
en matière de sécurité, le maire doit prévenir les risques d’accident, de dommages aux personnes et aux biens ;
en matière de salubrité publique, il s’agit de lutter contre les dépôts sauvages, les épidémies, de contrôler la salubrité des denrées exposées à la vente, de surveiller les ruisseaux et les mares, d’organiser la collecte des ordures ménagères…
Un certain nombre de polices spéciales viennent s’ajouter en complément de l’arti­cle L 2212-2 du Code général des collectivités territoriales : la police des débits de boissons, la police des cimetières, la police de la publicité, la police des cultes, la police des animaux dangereux, etc.
Le maire dispose également de compétences issues de différents codes comme le Code de la route, le Code rural et de la pêche maritime, le Code de l’urbanisme, etc.
Afin de réglementer tous ces domaines d’intervention, le maire édicte des arrêtés municipaux applicables sur le territoire de la commune.
Les compétences de la police municipale en matière de police judiciaire
Le Code de la sécurité intérieure prévoit les prérogatives de police judiciaire dévolues aux policiers municipaux dans l’article L 511-1 alinéa 2 et suivants. Ainsi, ils peuvent verbaliser les manquements aux arrêtés municipaux édictés par le maire.
Ils peuvent constater par procès-verbaux les contraventions au Code de la route dont la liste est fixée par le décret n° 2000-277 du 24 mars 2000 en Conseil d’État ainsi que les contraventions au livre VI du Code pénal (divagation d’animaux dangereux, bruits ou tapages injurieux ou nocturnes, abandon d’ordures et de déchets.) dont la liste est également fixée par le décret n° 2007-1388 du 26 septembre 2007 en Conseil d’État lorsque celles-ci ne nécessitent pas d’acte d’enquête et exception faite des atteintes à l’intégrité des personnes.
Ils peuvent constater par le biais d’un rapport le délit prévu par l’article L 126-3 du Code de la construction et de l’habitation (occupation en réunion des espaces communs ou toits des immeubles collectifs).
Ils peuvent également procéder à l’inspection visuelle des bagages à main et, avec le consentement de leur propriétaire, à leur fouille lors de certaines manifestations sportives, culturelles ou récréatives.
D’autres textes donnent pouvoir aux policiers municipaux pour verbaliser :
l’article L 116-2 du Code de la voirie routière (infractions à la police de la conservation du domaine public routier) ;
l’article L 215-3-1 du Code rural et de la pêche maritime (infractions commises par les propriétaires de chiens de 1re et 2e catégories) ;
l’article L 332-20 du Code de l’environnement (infractions à la réglementation sur les réserves naturelles) ;
l’article L 437-1 du Code de l’environnement (infractions à la pêche) ;
l’article L 415-1 du Code de l’environnement (infractions relatives à la protection de la faune et de la flore) ;
l’article L 541-44 du Code de l’environnement (infractions relatives aux déchets)…
Les agents de police municipale sont agents de police judiciaire adjoints et sont désignés à l’article 21. 2° du Code de procédure pénale. Ce code encadre la mission de police judiciaire ; ainsi, l’article 21 énonce le cadre des missions de police judiciaire dévolue aux policiers municipaux : « ils ont pour mission :
de seconder, dans l’exercice de leurs fonctions, les officiers de police judiciaire ;
de rendre compte à leurs chefs hiérarchiques de tous crimes, délits ou contraventions dont ils ont connaissance ;
de constater, en se conformant aux ordres de leurs chefs, les infractions à la loi pénale et de recueillir tous les renseignements en vue de découvrir les auteurs de ces infractions, le tout dans le cadre et dans les formes prévus par les lois organiques ou spéciales qui leur sont propres ;
de constater par procès-verbal les contraventions aux dispositions du Code de la route dont la liste est fixée par décret en Conseil d’État.
Lorsqu’ils constatent une infraction par procès-verbal, les agents de police judiciaire adjoints peuvent recueillir les éventuelles observations du contrevenant ».
 
La mission de surveillance de la voie publique confiée aux agents de police municipale s’exerce dans le cadre de la police administrative. Elle a pour but d’assurer une présence rassurante et de prévenir les passages à l’acte. Il s’agit d’une police à vocation préventive. Lorsque les policiers municipaux constatent une infraction à la loi pénale, qu’elle soit de nature contraventionnelle, délictuelle ou criminelle, ils interviennent alors dans le cadre de la police judiciaire. Les policiers municipaux, même si leur cœur de métier réside dans les missions de police de proximité, sont de fait de plus en plus souvent les premiers intervenants. Il est donc indispensable qu’ils maîtrisent les contours de leurs prérogatives. Celles-ci résident dans la constatation des infractions ; ils n’ont pas compétence pour procéder aux différents actes d’enquête.
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